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peuvent prendre les exelrcicoe néce-ssaires à la santé, le
de l'oisivet6 c mecles muscles s'amollissent, roets<
n%& plus de besoins, l'imagination devient rêveuse et le.
pie contracte une s'en&ibilité- féminine. Ces dispositi>M
âme deviennent voisines de l'hia luina tion, de l'extasei
la catalepsie. Passé à ;'état hiabituel ce naturalisme 1
que se change en panthéisme my\-Stique, ce qui est pi
ment la méditation boudhIique. voi'La pofurquoi, a-
Taine, ette religiones conidaminée à vivre et à imourir
les limiite-s deL soni Pay s

B3ien différente est la miorale du Christ, e1eJ( est 1
cable partout et dasl'uin:vers entier elle a produitse
bienfisants.

Ce fut d'abor-d unie vraie transformation de limE
maine. La morale du ChiIst prise comme codle d e 1,
c'était la charitél fraiternc']e qui pardonne au lieu dle lat
geance par le mleurtre, l'humilité qui sait choisi1 ýson
au lieu de l'orgueil qui veut atteiudreû les sommiet.s par i
porte quel moyen, lnoe chasteté sévère opposée à la devi
à la pratique païenue-s: sequere naturam, "il faut tout
plemnent écouter la nature', mais d'autre part une chu
rationmiél:e qui ne conduit pas aux exagérations bouddhil
qui se conforme aux orýdres de Dieu et de la nature. 17
a aucun doute que cette- tirndnsormaitioni est un fait hib
que. . Le souvenir de l'gieprimitive sunflit. C'est d1
chrétiens qu'oni a dit fivee surprise: voy-' e -commje. ils
mnt; q'eet cqte Eglise que l'on a ealomniée sans Succý
disant que l'imIpur-eté' était le motif de Ses réunions:;
cette Eglise qui a comptéý parmni ses enfants de, nob'es
mains et plus tard des empereurs et des rois heureux d
connaÎtro uine piii,,sne spirituelle supérieure à leur ai~
té temporelle.

La transformation morale dle la famille et de la so
ne fut pas mnoinsprfonde. Toutes les sociétés anec
etaient fondél(es sur le 1,rincipe du privillge et, dle l'ex(
visme, exclusivi'sne qui s'exprimait~ par le malintien de
clavage, l'inégalité de. ý desotsm des chefs

l ete lesIC trilu. L'histoire avant le Christ, di
n'estd fil le ]p-ý,jnfflt nimai'vôwyr s il 1


